
Sur la ligne de front, les soldats du 14ème régiment 
d’Infanterie creusent une tranchée avec l’aide de 
pelles.
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     Ce plan de Jean Espitalier, soldat de la 1ère 

guerre mondiale, nous apprend l’organisation 
des tranchées.
Le boyau de Moscou  relie la tranchée 
d’Austerlitz, où se trouve le poste de 
commandement principal (PCP), à la tranchée 
de la Victoire. Il traverse une tranchée 
intermédiaire, nommée L 1bis, où se situe un 
second poste de commandement (PC2) et un 
poste d’observation (Obs).
La tranchée de la Victoire est elle-même reliée à
la ligne de front (L1) par deux autres boyaux,
           Guéguen et Koehler.
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> La Tranchée

En 2de ligne, la machine remplace la main 
de l’homme. 

Une tranchée de
1ère ligne où des

soldats français
ont fait des
prisonniers
allemands.
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     Un boyau servant à relier les tranchées.
Des soldats montent en première ligne en 
sécurité.
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